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Lu ,à~"'.AllnsBob, qu'est-ce qu'il v a encore
Bol, <pleuranlt).-Je nie sais lpas, moi. tu (lisais <que madlemoiselle 1lenriette a toujours deux cordeis à sont arc. .Je suis allé lui

demander dle nie montrer ses deux cordes. Monsieur Tonm s'est mis à rire et elle m'a (dolné une tape.

L'ART D'ETRE BELLE

LES 5055FE PROPRFTh. ET [ES HN\

Lal premiîère chose qu'une femnme dtoit faire en se' levant est, (le
se laver. Non pas dle se débarbouiller' siniplenient avec le bout
d'une serviette ou une petite épongp, niais bien dIo se laver des
pieds à la tête.

Je, nec parle pas îîêne (les bains pîour l'instanit. J'y vienîdrai
tout à l'heure. Il s'agit simplement (les soins de propreté.

Il n'est pas à la portée dle tout le monde d'avoir une installa-
tion (le salle dle ba;in et il faut convenir que la française, si sou-
cieuse (le conserver sa beauté, est bien nioins avancée <que les
fenmmes (les autres nations, les alleinandes exceptées, sous le rap-
port (les ablutions.

Si les locaux, exigus pour la plupart, d]ont on dispose en Frain-
ce ne prmiettent pas les bains à doniicile, il n'est pas (le réduit
dlants lequel on ne trouve une, petit,- place pour y loger un tub,
puisque le (lit tube se suspend à un clou dans une culisinle out
derrière une porte.

Le matin, en sortant (lu lit, une femme soucieuse de se conser-
ver fraîche, avec la pe'au lisse, exempte dle petits bîoutons lai le
genre (lde la chair de poule, <le duvets et dle rougeurs, devra faire
enmplir le tub <'eau tiède et avec une brosse <le chienîdent à brins
ras, ou à~ l'aide (l'un gant (lI crin très dur, la brosse ou 1<. gant
bien endluit dle savon, se frictionner le corps avec toute, l'ardleur
dlont elle est capable.

Elle prendra pour cela dlu savon blanc à l'iris, savon très coin-
miul Quon emlploie pour les savonnages. Bien enîtenîdu elle ne se
frottera pas la figure avec la brosse (leechiendent. Elle emploierta
pour cette usage une ép'onge plutôt rude :elle pourra se servir dtu
ntine savon, à moins q'uelle ne lui préfêre un savon plus vin
qui ne 'vaut pas beaucoup mieux ;tous les savons se ressemnblent,
la différence <les Odleurs est seýule, cause <le la diJTérenceý du prix.

Après s'être bien frottée, elle tremîpera une grosse éponge dans
dle l'eau tiède, qu'elle aura réevepour cela et qu'elle aura placie
près d'elfle dans une cuvette ; en pre ' ant cette éponge, l'eaui ruis-
sellera sur sont corps et eîdèivera jusqu'à la moindre parcelle (le
savon qui pourrait sýy trouver.

Cela fait, elle s'enveloppera d'un grand peignoir et s'essuiera
rapidement. Puis, à l'aide d'un morceau de flanelle humecté d'eau

<le senteur, elle se frictionnera vigotireuiseient.
Cje bain, friction comprise, nie (toit pas dlurer plus <le di\ iiut

tes car, au lie'u d'être salutaire, il pour'rait devenir danîgereuîx
par' e rpfroidisseiii'nt dont il pourrait devenir la1 Cause. Les bieni-
faits qui ne pe Itvý-nt m anquer <l'en r'ésul ter dIépe nde nt donc un i-
queienît <le la rapidité av-ec liq ucle b'1 on lC'ad iniist re.

('ni lavage <le c'o îî< renouvelé touts les por 't ls saIn
taire q1u 'un -rand l'ai n. D u reste, les peî'soln n's îui ou t un icsal le
<le bain et qlui se baignient tous les Jours ne doive'nt pas re-ster
dans l'eaul plus (le <lix iinniites et seront, bien on sortant due l'eau
de se faire faire out (le sc faire elle-iênes la vigoureuse friction
dont nous parlons ici.

L,'s ,rand(s liai ns lis citez soi ou dans un tllieutspcl
sont très tff.1il);iss:tltts ;ils sont, rptsplusieurs fois par seinai-
lie, eonsi<lérés connue iCe< eîîes .îpe'ndan t, lnalgré I <s ad u -

t iî s onu'iaîèesdans le tui 1, il est b oit <le prendrle un grandl
din tous les <lix Out douze Jours oil y aýjoutuilt Soit <lu1 sont, soit do

la gélatin e, <lI 'c,iuilon, dui carbi oate (le soude' 011 (le tonute autre
chios(' adoucissante oci striiî"înte.

()n peut rester' dans un grand bjain trente ou trente-cinq, :inuit
tes. Il ne (toit pas c~uééadépasserde 25à 31)i'rô ce'ntigrade's:
cela dlépendI 'ea iicou 1) deù,- teinpéraî lie t s :tel'' perso'nnî e l
dans un bain dans lequel un<' autre pe'rsonnîe se trouve'ra cuite.

De môme, après une grande'cur ai o o quand il s'agi t île
calmier une grande irritation nerveuse Oii anti,' cais, d'e'xcitationi,
ont peut rester trois quart d'he<ure' et uuie heure' clans lebIiî

Ce (lui est absolument certain, c,'est flue, quels qi'. s,îi''it les
cosmétiques, lî's fards, les poudîres, le's <'aux dle toilette quîe V'onî
em ploie, la preièq.re coind ition de la beau té <le la femme ei st l111<
exijuise propîreté.

L'eau tièdle ,onilc l'épidermîe, le ramiollit, la peaut deovient (joli-
ce. elle se déi'gage d'le-e s scories, dles î'cî'ps; étrangers (li
s'y trouvent.

Ainsi qju'on pourra le voir (laîîs le chapitre traitant dle la peau,
celle-ci <'st unie sorte d'éponge (lîui retZoit ''t i'lil"sietout ce
(lui peu t y pééri.Orî, I'autiê'îl a si nil''n en t pouriî bu t (le la
ramollir, ell tifn se séa e s ul q<cu' dlans unî graîld lxiin après
un certain temps. C'est pour cela que leý savon est indispenîsable
pour les soins (le propreté journali<'rs. La 1îîî:u e'stgérlcîet

irseet l'eau seule. ne peut sutîre à la nuettoyer.


